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es ôu 3 hieurtes ave dé's'in-jeàtÀôis dýù strychnine ou dl'é-
thier. Mais tous ces moyenà qui calmne le maladfe n'iont 4uwtl»
effiùcèité, ,1passagère et ne peu-vent que retarder le dénoue-
ifent fatal.

Dýan* s les. cas où le traitement d'urgence a été suivi d'heu13-
reux iésultwtG, il faut étudief les causés initiiales de l'asystb-
lie etisie un Vi'aitémept patbhogkèiquâe.

(A suivre.)

Dr D, B3. LECAVELIIR>

ESSAI'SUR LA PATHOGENIE DE L'ENTERO-COLITE MUCO-
MEMBRAN1EUSE

b'entéro-colite muco-binembr aneuse -est un complexus sypip-
to Mawbiqle a. évôdltion1 dôhroniqw que catàct "rise le ýsyffdro-
ù su-àiiiýant : conÉstipatrion, -pioductl*i muco-ineiibtaüÔùdect

Dece trépied symptomatique le signe le plus ca -ractéristi-
que et qui f rappe -tout diabord, c'est l'a- présence dkÈs lessel-
]es de "muwcus coagulô&'. Ceci impliqjue deux phé'nolùfies
bien .distincts, la, sécrétion, puis la coagulations du muci's.

-SEORIGErTION DU MUCUS. - Cette sécrétion, ôù: plu-
tôt cet-te hypersécrétion, est souý. la dépeïidaÉnè d'ù exci-

{aàÏibï dii grand sympathique qui peut, Itùe. mûs èn' ù jéu par
,nomübre de cause5s: iritatiion. pr-ovoquéé- par la p&fe'dtù

bM! lé c4l, par J'êlimi'nation de substanceôs tioxiqùeË -au hi-
ve6à-à de l]a -niu'qùeuse intestinafe,' par néphrùoptose, "-iôptôp.-
itôâe, èiiteroËtose, ap*Penidice -. p]ii-*ou' moins .méèoÊiiùe,é-
pingite, cause physique, etc.

Ceétte multiplicité de causes in.V oquées fait, de iPhypersàédré'-
tion. un phé .6 e rü,PlëoetÉaction.nel 'bàaïàl. Aussi touteèý ké tliéo-

i'i,îs. .6igiss à de suje, ýsuivant,qu'lellèës f onit de l'une- ouï 1auz
tre de ces n-ombreuses causes, lia déterinaiîntedu. syiid-oïe
entéro -colite renferment~ une part -de vérité. M4ais si chaque
dé"oýri- Pat o0 iquô Permet d'èx:ýplicjùer un ôërt-àù., ihômbre

.ca, , ne,èp"t ipàs àdu~afirnýer quu ne dýeiïïmi4.e- éllë les

n1gé 'ie éltîîi«iih did siibstamêès iiocives, qe ýoiô{, 'ýles
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